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Attaques sexuelles en politique 

Dans l’Ouest du Canada, un  
terrible incendie brûle tout. Il a  
détruit 150 000 hectares de terres, 
c’est 15 fois la ville de Paris. Tous 
les habitants de la ville de Fort 
McMurray ont dû fuir. Au total, près 
de 100 000 personnes ont quitté la 
région. Mais il n’y a pas eu de  
victimes et la ville a été sauvée à 
90 %. La reconstruction, qui va  
durer des années, commencera 
par les installations électriques,  
les hôpitaux, les écoles… Des  
dizaines de milliers de personnes 

n’ont plus de maison. Le gouverne-
ment a promis de les aider.  
Depuis dimanche, l’espoir est un 
peu revenu. Les températures ont 
baissé et de petites pluies ont facili-
té le travail des 1 500 pompiers.  

Incendie géant au Canada 

Sadiq Khan, maire de Londres 

Courir ensemble 

Le 15 mai, tout le monde est invité, 
en famille, entre amis, à « Courir  
ensemble », au Bois de Boulogne, à 
Paris. Sportifs ou pas, handicapés ou 
non peuvent participer, en marchant, 
en courant... Chacun choisit sa  
distance : 1, 2, 5 ou 10 km. Cela  
fait 18 ans que cet évènement  
solidaire est organisé par Handicap 
International pour sensibiliser au han-
dicap. L’association espère accueillir 
cette année 3 000 participants. 

Loi Travail :  

pas de vote ? 

Lundi, les députés ont 
repris les discussions sur la loi  
Travail. Mais rapidement la ministre 
Myriam El Khomri a souhaité que  
les amendements, c’est-à-dire les 
propositions de changement du 
texte, ne soient pas votés. Les votes 
sont reportés. Cette décision a  
provoqué la colère des députés. Le 
texte a beaucoup d’opposants, 
même à gauche. Il manquerait des 
voix pour qu’il soit adopté. Ce mardi, 
le Conseil des ministres a autorisé 
Manuel Valls à utiliser le 49-3. Cet 
article de loi permet d’adopter un 
texte sans vote… 

« Je m’appelle Sadiq Khan et je suis 
maire de Londres ». Ce sont les  
premiers mots du discours de Sadiq 
Khan, du parti travailliste, élu jeudi 
avec 56,8 % des voix. Sadiq Khan, 
45 ans, est fils de Pakistanais. Il a 
grandi en HLM, avec 7 frères et 
sœurs. Son père était chauffeur de 
bus et sa mère couturière. Il a travail-
lé comme avocat spécialiste des 
droits de l’homme. Les médias ont 
beaucoup parlé de sa religion. Il est 
le 1er musulman maire d’une capitale 
d’Europe. Sadiq Khan dit que c’est 
seulement une partie de son identité : 
« Je suis londonien, européen,  
britannique, anglais, de religion  
musulmane, d’origine asiatique… ».  

4 élues écologistes ont 
décidé de parler. Elles  
expliquent qu’elles ont été 
victimes d’agressions  
ou de harcèlements 
sexuels par le député  
Denis Baupin.  

Oser témoigner 
Denis Baupin est un dirigeant  
reconnu du parti Europe Écologie 
Les Verts. La radio France Inter et 
le journal Médiapart ont appris que 
son comportement n’était pas  
toujours clair avec les femmes. Ils 
ont enquêté. Plusieurs d’entre  
elles, qui avaient gardé le silence, 
ont accepté de parler. Sandrine 
Rousseau a expliqué que Denis 
Baupin a essayé de l’embrasser de 
force, posant les mains sur ses 
seins. Isabelle Attard raconte 
qu’elle a reçu de très nombreux 
textos, provocateurs, sexuels. Ils 
disaient par exemple : « J’aime 
bien quand tu croises tes jambes 
comme ça » ou : « Tu me résistes, 
j’aime bien ça ». La députée n’osait 
plus le rencontrer seule. Cela a  
gêné son travail. Les médias ont 
reçu d’autres témoignages, qui  
expriment les mêmes agressions.  

Honte et culpabilité 
Les 4 élues qui s’expriment  
aujourd’hui n’ont pas osé le faire 
avant. Parfois, elles pensaient  
être seules et ne voulaient pas 

créer de problèmes 
dans le parti. Sandrine 
Rousseau dit que, 
comme beaucoup de 
femmes victimes, elle 

s’est sentie coupable,  
fragile, isolée. Elen Debost, 
une autre élue qui  

témoigne, explique qu’en politique 
les femmes doivent être fortes.  
Se présenter comme victime, c’est 
compliqué.  

Démission et appel à changer 
Lundi, Denis Baupin a démission-
né de son poste de vice-président 
de l’Assemblée nationale.  
Sa femme, Emmanuelle Cosse, 
ministre du Logement, souhaite 
que les accusations soient  
débattues devant la justice.  
Ce mardi, le journal Libération a 
publié un appel de 500 militants  
et élus. Ils demandent que les  
responsables de harcèlement 
sexuel, membres de partis  
politiques, en soient exclus. Les 
femmes ne devraient plus avoir à 
se dire entre elles : « Si M. Truc 
t’invite au restaurant, dis non» ou 
« Ne reste pas le soir seule au  
bureau avec M. Machin. » C’est 
aux hommes de changer et non 
aux femmes de s’adapter. Ce sont 
eux les coupables. Les signataires 
voulaient aussi « juste dire merci » 
à celles qui ont osé parler.   
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Ensemble 

De mon temps, on avait le temps 
Le temps de s’aimer et de sourire 

Pour bien faire, on prenait son temps 
Le temps de bien travailler, de bâtir. 

 
On prenait le temps pour voyager 
Le temps de prier et de réfléchir 
Et même le temps pour s’amuser 

Le temps de se reposer, de s’endormir. 
 

Maintenant, on n’a plus beaucoup de temps 
Et on oublie le temps de s’épanouir 
Toujours, on court après son temps 

On laisse le temps du stress nous envahir. 
 

Il ne faudrait pas penser tout le temps 
Au dernier temps, à l’ultime repentir, 

Car on arrivera toujours à temps 
Pour passer le temps du dernier soupir. 

 
Après l’hiver, reviendront encore des printemps, 

Des ciels bleus et des temps pour chanter. 
On peut espérer encore bien longtemps 

Profiter du temps, de se plaire, de s’émerveiller. 
 

J’ai connu jadis le temps des amours, 
Souvent profité du temps des bêtises, 

Mais voici l’automne, les mauvais jours, 
Ah ! Qu’il vienne encor, le temps des cerises ! 

 
Gilbert Jacquet, Résidence Les Tournelles, Virieu (38) 

Toujours le temps 

Le projet de correspondances des 
résidences des Bois Francs de 
Mont-Carmel et du Mas des Oliviers 
nous a beaucoup inspirés (Vite Lu  
n°1258). Nous souhaiterions nous 
aussi communiquer avec des  
résidences pour personnes âgées 
situées en France et dans le monde 
entier. C'est pour nous l'occasion de 
rencontrer d'autres personnes et de 
communiquer avec elles sur leur 
quotidien et le nôtre. C’est aussi  
l'opportunité d'avoir la surprise de 
recevoir de belles cartes venues 
d'un peu partout. Cet échange nous 
permettra de voyager par l'esprit. 
Alors, nous attendons de vos  
nouvelles. Voici notre adresse : 
 

Les Résidents et Aline, l'animatrice 
Résidence Mosaïque 
49 avenue d’Orgeval 

91360 Villemoisson-sur-Orge 

« ENSEMBLE », que veut dire ce mot ? 
Dans la musique, l’ENSEMBLE est un 
groupe instrumental ou vocal qui n’a qu’un 
seul but : s’accorder, évoluer en harmonie. 
Dans une fanfare sont réunis des musiciens 
et des instruments très différents. 
Certains d’entre eux nous viennent de pays 
lointains et s’intègrent pourtant parfaitement 
à l’orchestre. L’ENSEMBLE forme un tout, 
où chacun a sa place et où l’exotisme est même un plus ! 
Ce TOUT, pour être harmonieux, doit communiquer, s’écouter,  
entendre, accepter… Bref, se respecter pour pouvoir prendre le 
même chemin, aller dans la même direction. 
Chaque individu formant ce tout peut alors profiter des fruits du travail 
commun, des projets, des échanges menés ENSEMBLE. Parfois,  
cela arrive même sans que l’on s’y attende, comme par magie ! 
Alors n’hésitons pas : POUR VIVRE HEUREUX, VIVONS  
ENSEMBLE ! 
 

Texte collectif de Mmes Ruellan, Thérond, Barbier, Roy, Robot, Niay, 
Filet, Hannion, Otho, Lupo, Collin, Vedrenne, Sadeghi et M.M Faure, 

Nanking, Yadan, Faveaux et par les professionnelles Imen  
BenYacoub, Sonia Diaz, Jeanne Mouanda et Cécile Spieldmann,  

EHPAD La Maison du Jardin des Roses, Villecresnes (94) 

Appel à correspondances 

J’aimerais 

J'aimerais être une fleur, 
Pour sentir le bonheur. 
 

J'aimerais être un papillon, 
Pour aller dans les sillons. 
 

J'aimerais être un livre, 
Pour exprimer les pensées les plus 
libres. 
 

J'aimerais être une bougie,  
Pour éclairer tes nuits. 
 

J'aimerais être un arc-en-ciel, 
Pour être plus près du soleil. 
 

J'aimerais être une pensée, 
Pour ne plus voir le temps passer. 
 

J'aimerais être un tableau, 
Pourvu que je sois beau ! 
 

Résidents de l'EHPAD ORPEA  
La Renaissance, Marseille (13) 


